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CHRONIQUE ET NOUVELLES SCIENTIFIQUES.

Le 13 octobre prochain, Vincrow entrera dans sa 70me année-

On vient d'inaugurer, à Vienne, un hôpital pour les étudiants
malades. Cet hôpital peut recevoir à la fois trente-sept patients.
Huit lits sont affectés aux cas de chirurgie et neuf à ceux de ma-
ladies infectieuses.

Avant même que d'avoir atteint l'âge de 40 ans, Astley CoopER
était en possession d'une clientèlo lui rapportant en moyenne
$75,000 par année. Une année. en particulier, lui rapporta $105,-
000 ainsi que le fait fut constaté par les livres de l'illustre chirur-
gien.

L'Empereur de RussiO a invité NT. PASTEUR, Sir Joseph LIsTER et
M. Koe à faire partie d'une conférence dont le but est la fonda-
tion d'un Institut de bactériologie à St Pétersbourg. Sir Joseph
Lister empêché, a été remplacé par M. Watson CuEYNE.

Nécrologie.-A Montréal, M. le docteur Anselme LAPORTE est
décédé le 3 mars, à l'âge de 48 ans.

Nouveau journal.-Nous avons reçu la première livraison du
Journal de la Société Mdédico- Chirurgicale Canadienne Française de
la Nouvelle Angleterre, revue mensuelle de médecine, de chirurgie,
d'hygiène et des sciences accessoires. Chaque numéro forme un
fascicule in-8o de 26 pages. La rédaction du nouveau journal a
été confiée à M. le De E. Sirois, de Three Rivers. Mass., et l'admi-
istration à M. A. Bourbonnière, de Lowell. L'abonnement est

de S3.00 pour les médecins et de $2.00 pour les étudiants, et
payable d'avance. Nos meilleurs souhaits au nouveau confrère.

La Médecine Anglaise appréciée par un médecin anglais.-
Sir Morell Mackenzie a exprimé ainsi, dans un article récent,
son regret de voir le très petit rôle que joue son pays dans les dé-
couvertes les plus considérables des dernières années. " Ce pays,
Si longtemps placé au premier rang dans les sciences médicales,dit-il, se traîne aujourd'hui à la suite de la France et de l'Alle-
ma ne." Il attribue ce triste résultat à l'apathie du Royal College
Of .urgeons, devenu trop riche, et qui emploie ses énormes revenus
à Stipendier une horde de fonctionnaires inutiles, au lieu de les
consacrer à des recherches originales, et aussi à la susceptibilité
morbide qui fait proscrire, en Angleterre, les expériences biolo-


